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“Alors, i faudra voug voir! La téte que vous fcrez et log difficultés que vous

aurez Q...

gnure, toutes les bonnes artistes du
cinéma. '

Mais la, les choses se complique-
rent, non pas qu'elle eut & se plaindre
de ses directeurs, mais parce que son
mari, revenu du front, faisait des bé-
tises. Elle demanda que son mariage
avec lui fut annulé et il le fut sans
difficulté parce qu'il n'avait pas, pa-
rait-il, été réguliérement célébré.

ne pas nous rattraper!”

Le pére entendit parler de cette
rupture avec quelque plaisir et s'at-
tendit & ce que sa fille lui revint, re-
pentante et soumise. Mais les choses
n'alléerent pas tout a fait comme il
était en droit de §'y attendre. Le par-

don, ce n’est pas la fille qui le deman-
da, mais c’est le pére qui le donna de
lui-méme. Et voici comment:
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